










Parmi les causes de déclin de la Cistude d’Europe, 
l’emploi des pièges à poisson (nasses, verveux, 
ganguis, capechades...) semble avoir joué un rôle 
important en zones méridionales (France, Espagne, 
Portugal).  Ces pièges installés sous l’eau dans 
les cours d’eau et marais  étaient extrêmement 
répandus au XIXème siècle. Comme les poissons, les 
Cistudes étaient piégées, mais elles se noyaient 
faute de pouvoir respirer. 
Aujourd’hui, la pêche aux engins est pratiquée de 
manière beaucoup moins importante. 
Quant à la pêche à la ligne, il peut arriver qu’une 
tortue avale un hameçon, la blessant plus ou moins 
gravement. 

• Informer et sensibiliser
L’information et la sensibilisation des acteurs de la 
pêche est une opération importante à mener. 

• Adapter les techniques de pêche
Concernant la pêche aux engins, des modifications 
techniques sont possible : 
- en positionnant l’extrémité des pièges hors de 
l’eau, les tortues capturées pourraient respirer, puis 
être relâchées lors de la levée des pièges. 
- en diminuant la taille d’entrée des nasses avec un 
anneau, les individus adultes ne pourraient plus être 
piégés, ceux-ci étant trop gros pour entrer. Certains 
pêcheurs appliquent d’ores et déjà cette technique 

pour éviter la prise de ragondins.

CERTAINES TECHNIQUES DE PÊCHE
MODIF ICAT ION ET DESTRUCT ION 
DES ZONES HUMIDES
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Depuis plus d’un siècle, beaucoup de zones humides 
ont été détruites ou modifiées. Les causes sont 
multiples : endiguement, comblement, urbanisation, 
pollution ou gestion inadaptée en sont quelques 
exemples. Les répercussions sur la Cistude d’Europe 
sont de plusieurs ordres, comme la diminution de 
l’espace vital, la fragmentation des populations et 
la baisse des effectifs. Les conséquences globales 
sont encore plus importantes car les zones humides 
remplissent des fonctions essentielles du cycle 
de l’eau (épuration, limitation des crues...) et de la 
biodiversité (faune et flore inféodées).  Il est donc 
primordial de préserver,  entretenir, voire restaurer 
les zones humides favorables à la Cistude. 

• Freiner la perte d’habitat 
Il est important que les propriétaires  privés et les 
collectivités (communes, départements…) soient 
bien informés de la présence de l’espèce sur leur 
territoire et de ses besoins écologiques afin de 
pouvoir la prendre en compte dans sa gestion et 
dans son aménagement (Plan Local d’Urbanisme 
(PLU), Espaces Naturels Sensibles (ENS), études 
d’impacts…). 

• Gérer les zones humides
Les mosaïques entre eaux libres, jonchaies, roselières 
et canaux sont des habitats très favorables aux 
Cistudes. Ces zones offrent des secteurs pour 
l’alimentation  la thermorégulation 
et la reproduction. Une 
gestion du milieu visant à 
conserver les mosaïques 
d’habitat et limitant 
l’homogénéisation des 
milieux est à promouvoir. 
Les interventions 
(entretien de berges, 
curages) sont à réaliser 
préférentiellement en fin 
d’été et si possible sur de petites 
surfaces chaque année. Eviter le 
retrait systématique des branches et 
arbres tombés à l’eau car ils offrent des supports 
d’insolation aux tortues. Les enrochements de 
berges sont à proscrire.
En périphérie des zones humides, le pâturage 
comme le débroussaillement entretiennent une 
végétation rase, recherchée pour la ponte.

SOLUTIONS SOLUTIONS

Des facteurs de menaces connus

«protégeons la Cistude, conservons les zones humides»
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Le Conservatoire des Espaces Naturels du 
Languedoc-Roussillon (CEN L-R) associé  à de 
nombreux partenaires mène un programme de 
conservation de l’espèce. 
De 2003 à 2005, une étude a été conduite sur les 
milieux favorables à la Cistude pour mieux connaître 
l’état de conservation des populations de la région. 
Les connaissances  ainsi récoltées ont permis, 
en concertation avec de nombreux partenaires 
et usagers des sites, d’identifier et de planifier 
des mesures de suivi scientifique, de gestion des 
milieux naturels et de sensibilisation des usagers, 
notamment dans les sites Natura 2000 littoraux.

SENSIBILISATION ET ASSISTANCE TECHNIQUE
Par l’information et la sensibilisation, le CEN L-R 
fédère et accompagne les acteurs locaux autour 
de la sauvegarde de l’espèce et de son habitat. 
L’association et  ses partenaires organisent des 
actions d’information orientées vers des publics 
variés : des agents assermentés «  police de la 
nature  », aux collectivités gestionnaires de zones 
humides en passant par le grand public et les 
scolaires.

PROGRAMME DE REINTRODUCTION
La réintroduction consiste à reconstituer des 
populations d’une espèce dans des secteurs dont 
elle a disparu. Historiquement présente dans la 
majeure partie du Languedoc-Roussillon, la Cistude 
d’Europe est en cours de réintroduction dans les 
Réserves Naturelles Nationales de l’Estagnol et du 
Bagnas (Hérault),.
Ce projet doit permettre de contribuer à la 
sauvegarde de l’espèce sur le littoral méditerranéen 
par une augmentation du nombre de foyer de 
population.

P R ELEVEMENT DE C ISTUDES 
ET INTRODUCT ION D ’ESPECES 
EXOTIQUES
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La Cistude d’Europe, joliment décorée de ses 
points jaunes, est régulièrement prélevée par 
des promeneurs qui la ramènent chez eux. 
Ce comportement se fait souvent par simple 
ignorance, croyant parfois sauver la tortue. Outre 
le fait qu’il s’agit d’une espèce protégée par la loi, 
il est déconseillé de déplacer un animal hors de son 
domaine vital. 

Une autre tortue côtoie très souvent la Cistude :
la Tortue de Floride. Cette espèce américaine, 
massivement achetée comme animal d’agrément, 
se révèle au fil du temps très encombrante. Pour 
s’en débarrasser, elle est souvent lâchée dans la 
nature, sans égard pour la faune locale. Aujourd’hui 
la tortue de Floride concurrence sérieusement la 
Cistude et présente un danger pour l’avenir de cette 
dernière. Actuellement, la Tortue de Floride n’est 
plus en vente mais d’autres espèces exotiques sont 
encore sur le marché : il faut éviter que ces espèces 
se retrouvent elles aussi dans la nature !

• Proscrire certains comportements
- ne pas relâcher de tortues exotiques dans la 
nature.
Pour se séparer d’une tortue, il existe des centres de 
récupération spécialisés (cf. dernière page)
- sensibiliser le grand public et les agents 
assermentés   
- ne jamais ramasser de Cistudes d’Europe dans la 
nature.

• Améliorer la connaissance sur les tortues 
-  signaler toute observation de tortue au CEN L-R 
(cf. dernière page) et éventuellement photographier 
l’animal pour aider à l’identification.

Programme régional 
de conservation de 
la Cistude et de son 

habitat

Tortue de Floride

SOLUTIONS

Étude des populations 
régionales.

Formation d’agents 
assermentés et de 
gestionnaires.
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Suivi scientif ique 
d’une population 
de Cistude d’Europe.

Avec les financements
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Informations générales et 
signalement d’observations

Centres de récupération 
des tortues exotiques

•

•

•

Conservatoire des Espaces 
Naturels du Languedoc-
Roussillon
474 allée Henry II de Montmorency
34000 Montpellier 
Tél. : 04.67.02.21.28
www.cenlr.org
cen-lr@wanadoo.fr

Association Tortues Passion
Vergèze (30)
Tél. : 06.81.73.33.73 (Mme Bessède)
www.tortues-passion.org
tortuespassion@hotmail.com 

Association CEPEC (Centre 
d’Etude de Protection et 
d’Elevage des Chéloniens)
La Capelle et Masmolène (30)
Tél. : 06.30.33.60.20 (M. Morcillo)
C.E.P.E.C@wanadoo.fr

Association La Cistude 
Combaillaux  (34)
Tél. : 04.67.84.06.24 (M. Lebraud)

Association La Tartuga 34
Sauvian (34)
Tél. : 04.67.32.15.46 (M. Virieux) ou 
04.67.28.24.08 (M. Barbazange) 
barbazange.paul@wanadoo.fr

•

•

I M P R I M É  S U R  P A P I E R  R E C Y C L É  A V E C  D E S  E N C R E S  V É G É T A L E S


